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qu’il n'a du reste pas terminée à l’intérieur. Il a laissé ce 
travail à son successeur. Il ne toucha pas aux divisions du 
presbytère, malgré la suggestion qu’on lui en faisait, affir­
mant que ce qui était bon pour son prédécesseur l’était aussi 
pour lui.

Bien qu’il n’entreprit jamais aucun travail sans avoir ré­
fléchi, prié et demandé conseil, il n’administra pas, pendant 
trente-cinq ans, sans rencontrer quelques difficultés, notam­
ment dans l’affaire du cimetière. Mais en tout cela, il s'appli­
qua à suivre les directions de l’autorité et n’eut en vue que le 
plus grand bien de tous. Il allait droit son chemin, c’est vrai, 
comme il fallait s’y attendre avec un homme de son tempéra- 
rament, et il n’était pas précisément souple. Mais il voulait 
le bien et il sut pardonner à ceux qui l’avaient combattu. Lors 
des fêtes de son vingt-cinquième comme curé de la paroisse, i 
exprima à tous les plus beaux sentiments et n’eut d.i blâme 
pour personne. Comme on lui en faisait la remarque, il insista 
pour redire que tout était oublié. Tl a voulu du reste reposer, 
après sa mort, au milieu des siens, dans ce cimetière même qui 
avait été l’objet de tant de discussions, et, comme dernière 
preuve qu’il aimait profondément ses paroissiens, alors qn 
était sur son lit de mourant à Sainte-Agathe, à son successeur, 
M. le curé Daignault, qui lui demandait un dernier niessa] 
pour eux, il répondit: “ Dites leur que depuis que j'ai quitti 
Saint-Cyprien, toutes les messes que j’ai dites ont été offerte! 
à l’intention de mes chers paroissiens. ” C’était là une 
sée aussi-délicate que profondément sacerdotale, dont la pa 
roisse, sûrement, gardera un souvenir ému. Personne sau 
doute ne gardera mieux ce souvenir que son successeur lui 
même, M. le curé Daignault, qui a sû, en toute circonstance 
parler si délicatement et si dignement de son vénérable pré 
décesseur.
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